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LE REVEIL DU NORD 
* » • P»«*. LUI*, — TètepfcOMS «7LM 47LOT. 47LM. LA PLUS FORTE VENTE DE LA RÉGION 

Au S u d - E s t de vJitomir 

Les troupes allemandes ont nettoyé 
la rive occidentale du Teterew 

La qialitt ëe coafcattait 
le la 5icrre IJÎMK 
vieil rttre ittliie 

Du 6 au 13 décembre les Soviets ont perdu dans c e secteur 
11.000 morts, 4.400 prisonniers, 927 canons et 254 chars 

La ville de Tscherkassy a été méthodiquement évacuée par la Wehrmacht 

Des hommes d'une division de la Luftwaffe vont prendre contact 
lec let avsnt-postes bolchevistes. (Ph. Belgapre») 

APRES LACCORD ENTRE MOSCOU ET BÉNÈS 

Les intérêts des petits états :; 
sont abandonnés 

à l'impérialisme des Soviets 

Ouartier l i r w t l du fuehrer, 14 
Le Haut Commandement des força* 
erméee allemand»» communiqua : 

Dans I* région et K i n a n i M at s* 
Toharkaaay, l'annann a lenfoso* M 
p i t u a n dam la Jauiiaia d'hier. An 
•aura de violent» «émbota qui durant 
•nacra à l'haura astuetl», laa ••«lato 
ant rampart* an" qualqum endroit», 
daa gaina da terrain* au aria da leur-
daa parte* an lianiniaa. La villa et 
Taaharhaaa», dant la garni*en a ré. 
ataté pendant daa eemalaaa aux «ai. 
ne» tentatives d'eneerelement enne. 
miae, a été évaeuéé la nuit dernière 
par ne» troupes selon lai ordre» reau». 

Dans le aeeteur au nerd-eet da dite, 
mir, ne» troupes ant nettoyé la rive 
occidentale du Teterew, des ferma. 
tion» adveree» dispersée». Du • au 
13 décembre, l'ennemi a perdu dan» 
ce secteur, 4.400 prisonniers et prés 
de 11.000 tuée, 027 canons, 2S4 char* 
et une grande quantité d'armes légè
res et lourdes d'infanterie furent cap
turées eu détruites. Dans ees com
bats, la t— division blindée de Thu. 
ringa commandée par lé lieutenant, 
général Kniegar et la gg« division 
d'infanterie de Brandebourg, com
mandée par le colonel SehverHug, se 
sent particuhsrsment distinguées. 

Au sud de Navel, las soviet» ont 
attaque avec plusieurs division» et de 
puissante» teroea blindée», après une 
violenté préparation d'artillerie, il» 
furent repeusees. 

Quelque* brèonea locale* furent 
verrouillée» et d'autre» nettoyée» en 

ntre-attaquee. Un grand nombre de 
chars furent mis hors de combat. 

Parla. 14 — Le « Journal Offi 
ciel a en date du 11 octobre 18*3 
a publia un décret définissant la 
qualité de combattant de la guerre 

Berlin. 14. — Le D. N 
qua te 11 décembre lea Soviets ont 
maintenu leur forte presaion près 
de Tacheritaaay. Lea troupea alla-

Un certificat constatant cette rlité sera délivre sur la demanda 
l'intéresse qui devra fournir, a 

l'appui de aa requête, toutes Justi
fications utiles. 

Dès la publication de ce texte, qu 
va, enfin permettre le recensement 
des véritables combattante da cette 
guerre, un groupement des anciens 
combattnnta 39-40 s'est constitué 
dans le cadre de l'Union nationale 
des combattants, association recon 
nue dMUlité publique. 

, Lasaoclition nouvelle pourra st 
i S S ^ Î mettre en rapport avec tes pouvoir» 

•publies pour que tes dispositions 

M qui effectuent en ee moment veau bombardé te région. d'Hanoï ce 
des opérations de nettoyage à laimatm. 
nalaes i 

frontière de la T*lTm.«r*» et de lai Ce matin également, six avions 
Chine ont attaque à llmprcmete tes 
troupes de Tchoung-Klng en route 
pour le front De violents combats 
sont en cours à l'heure actuelle. 

tes les attaques en infligeant da* 
perte* sanglantes aux assaillant*. 

La ville de Tscherkassy fut aban
donnée par lea troupea allemandea 
dans le courant de la mot. après 
que toutes le* Installations d'imper. 

555fndaa* t5°" appliquée* aux anciens combattants 

prises en faveur des anciens com
battants d* la guerre 14-18 soien 

de la guerre 3S-40. 
UB comité provisoire a été cons

titué .' le siège social s été fixé 
temporairement 9. rue Brunel. 
Parla, ou une permanence fonction
ne dès maintenant et ou tous ren-

tance militaire eurent été détruite*, iseignements peuvent être fournis 

Les menaces de Huit 
à la Hongrie, la Roumanie et la Bulgarie, 

n'ont pas réussi à les intimider 

se trouve placée 
devant une grande 

épreuve » 
déclare Eden en rendant 
compte aux Communes 

des entretiens de Téhéran 
et du Caire 

Cinq navires 
américains coulés 

dans les Caraïbes 
par les sous-marins 

n I sAtSAsètnéms: CXIItVIXICIarsao 

Madrid. 14. — On annonce offi
ciellement à Washington que cinq 
navire* américains ont été coules 
ces dernières semaines, par des 
sous-marina dans la mer des Ca
raïbes. 

Belgrade. 14. — Le « Nova Vre-
me » écrit que te châtiment dont 
M. Hull menace te Roumanie. 
Bulgarie et la Hongrie, ne peut être 
que l'annonce d'une terreur aé
rienne qui. comme en Allemagne, 
restera sans résultat et ne parvien
dra pas à détacher les petits Etats 
du bloc européen. 

Une bombe psychologique 
I Bucarest. 14. — La déclaration 
comminatoire de M. Hull a l'adres
se de la Roumanie, est interprétée 

{par l'ensemble de la presse rou
maine comme faisant partie de la 

.guerre de* nerf» inutile, c Capi
tal* » la qualifie de ( conséquence 

Benai. 14. — Les milieux politi-|du passé. Il montre, en outre, que 
que* aUemands estiment que lac- la diplomatie soviétique a remporte 
eonû intervenu entre Moscou et Be-|une nouvelle victoire au détriment 
nés n'a aucun caractère sensation-de r Angleterre. Ce pacte sonéto-
neL Cet accord déclare-t-on au Jour-i tchèque confirme la renonciation 
d'oui à la Wiiheimstrasse. lie unila-ide la part de la Grande-Bretagne 
téraiement le gouvernement exilé là une politique piopr» en Europe 
tchèque * Moscou et met ainsi fin centrale. En se décl^rnnt -d'accord 
à un développement qui se dessinait!avec le traite signe à Moscou par 
depuis longtemps j Bénès. le gouvernement britannique 

Vu sous l'angle politique, l'accord i abandonne a l'impérialisme russo-
met en évidence l'incapacité d e s ! ^ i c , h e ^ t e - , le» f ^ ^ t s des petits 
emifrres tchèques, et en particulierlEiatJ> P°'f > défense desquels elle 
de Benès. de tirer un enseignement : s e r a i t e n t r ( * m pierre. 
3 = = I ° e l'avis des milieux de la capi

tale du Reich. le point du traité 
. f, l O s e rapportant à la Pologne mérite 

« L a V i r a n d e - B r e t a U n e u n e attention particulière. Si Bénès 
renonce à entretenir des rapports 

javeç les émigrés polonais, n'ayant 
ipas l'oreille de Moscou, cela signi
fie que les émigrés tchèques accep-
Itent l'étouffement de la Pologne 
(par le gouvernement soviétique 

i Au reste, ajoute-t-on, ce traité est 
I bon pour la galène. Ses points prin
cipaux sont énumérés dans deux 
i protocoles complémentaires secrets 
' qui mettent militairement et éeono-
! iniquement la Tchécoslovaquie à la 
I merci de l'Union soviétique En le 
signant. Bénès a prouvé, une fois 

'de plus, qu'il n'a aucune qualité 
jde faire une politique vraiment 
i tchèque. La tâche et la position 

_ w T „,„,...,.. . t^du peuple tchèque se trouvent, par 
Amsterdam. 14. — Le ministre "lesi, Situation eéoeranruaue de ré 

Affaires étrangères britannique a l a «"uation geograpnique oe ce 
pTononce un discours a louyertt-re Pftvf- »u centre du Reich. Toute 
des débats sur la guerre a la Cham- Politique tchèque qui déborderait de 
bre des Communes, dans lequel :1 a|ce centre de gravite, conditionné 
été amené a parler, d après l'agencelPar ie sort, doit immanquablement 
d'informations britannique, des résia^outir a une catastrophe, 
cente* conférences interalliées.! 
Eden a déclaré que la première desj 
deux conférences du Caire, ainsi | 
que celle de Téhéran, avaient été 
entièrement consacrées aux ques-i 
tiens militaires. 

Eden a prétendu qu'on était par 
venu au cours de ces conférencs 
* pousser les questions militaires jat écrit que les Comités Sociaux: 2° On évitera les incidents qui. 
Jusqu'à un » degré de préparation » a entreprises permettaient aux clos-\dant la métallurgie ont permis a 
complet et étendu, tel qu'il n'a ia l e s laborieuses de réaliser leurs a»- de* agitateurs d'entraîner let ma
rnais encore ete atteint jusqu'ici pirations dans l" légalité. Elles doi-i content» à commettre des sottises. 
par le* t Allies » dans cette guerre. t>.nf e n profiter. Un autre aspect de la Charte 

psychologique lancée contre l'Alle
magne et se* allié*. De son côté, le 

Viatsa » écrit : Dan* son appel 
atlro—é * la Roumanie, à te Hon
grie et à la Bulgarie. M. Hull a de
mandé à ces pays de se retirer de 
la guerre sinon.- » Et ici nous de
vons nous demander sinon quoi ? 
de quoi Monsieur Hull peut-il mena
cer les trois Etat* ? qu'ils soient 
abandonnes à 1 impérialisme sovié
tique au cas où ils refuseraient de 
capituler sans avoir aucune garan
tie de la part des anglo-américains. 
On a eu la preuve qu'il en serait 
ainsi depuis que le gouvernement 
émigré yougoslave a été abandonné 
à son sort et que i'Aneleterre a re
connu le régime Tito. M. Hull ne 

et de résultat » de l'échec subit o*r demande donc ni plu* ni moins, des 
les Alites à Théran et au Caire 
le c Ourentul » parle d'une bombe 

Répression de l'utilisation 
illégale de l'emblème 

de la Croix-Rouge 
Vichy. 14. — De nombreuses am-| 

balances municipales ou privées, 
ainsi que la presque totalité des 
voitures particulières des docteurs | 
en médecine, sont pourvue* de 
>m©lème de la Croix-Rouge. 

Il est rappelé, à ce sujet, que la! 
convention internationale de Ge
nève du 27 juillet 192». a réservé j 
le pon de cet emblème au person-i 
nel de* formations sanitaires de*! 
armées de terre, de mer et de l'air. 
ainsi qu'aux membres des associa-! 
tions officiellement autorisées à lui; 
prêter leurs concoure. (Article 84t. | 

Les intéresses sont donc invites 
à remplacer d'urgence les croix 
rouges par des bâtons d'Esoulape. 
sous peine de se voir appliquer les 
sanctions de la loi du 4 juillet 1839. 
qui punit toute infraction d'une 
amende de 50 à l ooo frs et d'un em
prisonnement de 15 jours à 6 moi* 
ou de l'une de ces peines seulement. 
(Article 3). 

PROFITER DES AVANTAGES 

oient également d'être éclairé. Let 
quelques syndicats uniques existant 
et ayant l'investiture officielle ne 
cuvaient vivre, ne possédant pat 
les moyens d'assurer leur développe 

Parlant des questions qui conc=r- ,.L" producteurs , entends par 
Tient la lutte des « All.es » contre i'" les agitant et les ouvriers, dot-
le Japon et qui avaien' été traitées **»' tirer tout let avantages de la 
4 la première conférence du Ceir.M nouvelle législation du travail deff 
Eden a dit « Nous devons con-iT O P°r la Charte 
battre le Japon à outrance, sans te-i Plusieurs décrets concernant la\lient-
nir compte des pertes ni du temps mise en ordre des salaires ont éte\^e* adversaires camoufles de la 
Sue cela coûterai ou vont être promulguée Va-t-on\Charte exploitaient ces diftiçultét, 
que ceia coûtera » ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ J J J ̂  m / ; u e n J ces Impossibilités qui s'ajoutaient a 

Eden a déclaré, en outre, quilles des fruits va-t-elle disparaitre T » outres griefs. 
émettait l'espoir que ces conféren-'/j est permis de l espérer Un décret fixant les modalitét de 

vrettaoles se t o n t ^ ^ ^ r ^ ^ ^ ^ T d 

de l'EUt turc de « très e n c o u r a - l ^ r f * a ^ ; ' $ $ & £ t i S l 1 F*" D" "?«*«***» ff* 
«eant » f l u ^ , . V r£h,tLir. * ! " • * * ««ne*»t»r«nt pour conserver ne 
" * ~ l *• . . „ , „ „ „ „ v „„ \'"-".U d é c n r e à l arbitraire .. du, s„a{t ^ . ^ bureau _ , , £ e B r 

A, prop,?ri
df : V ™ ™ ^ „ ^ r l r o " ' mettrait d-empècher toute activiU 

goslavie. Eden a tonf mne d une'a Je me rappelle que les Comitét'syndicale danT leur corporation. 
çon générale Que 1» Grande-Bre'a-iSociau;r d'entreprises sont parfaite-. Leur but est de conserver leur tvn-
gne appuyerait Iito de toutes ^ m e n t habilites pour collaborer avec\dicat en tommeil pour le réveiller 
forces et quelle avait l accord °^\iK chef d'entreprise pour cette mist\dans une action purement politi-
Soviets et du gouvernement o e s i f n o r d r f I " K ~ ~ -
U S. A. à ce sujet. Une mission: La circttiaire des services du Mt-I À chacun de faire ton devoir dans 
britannique dirigée par le jeutenan»; ni^ére du Travail du 22 Juin 1943\le tent tyndical et de ne pat retom-Pitxroy Maclean. membre du Par!es l ( formelle _ 
lsment. collaborera avec la miaeioni,;^ indique que 

ce sujet. En effet,, b-r dant l'agitation. Le monde du 
, J « let Comitét d'en-] travail a attet toutfert de* poUU-

sonetique auprès de Tito. Au sur-, trefriset peuvent, en matière de cient qui. sous prétexte de l'aider à 
pais, la Grande-Bretagne soccuoe. saiaires : 1» Exercer Ut surveillance réaliter ses juttet aspirations, t'en 
de rassembler tous les elemen'sljjf. {-application des taux minimal sont servi comme tremplin pour 
yougoslaves qui voulant combattre\ obligatoiret ; satisfaire leurs ambitions perton-
l'ennemi commun. Eden ajouta que 2 En cas de oontestatton. donnermeHe». 
l'Angleterre poursuivait le méme|(£Ur avis sur ta qualité profession*] Mais il importe aussi que le ifs-
but «n Orèce. n e j j e 0 attribuer a fei ou tel ourrtar nittért du Travail prenne let mesu

ra résumé \r ministre déclaraide l'entreprise ; \r;s utiles pour forcer let recale*-
quTlertrS!» confélences ïvateS:, £ ttudier l'harmonisation des ta-\tpnts et .'ils perritUnt H» prier 
fortement encourage la Grande-! luiresaux pièces avec les salaire,* de laUter la placmà d-autret. 
Bretagne et. croyait-u. ses alliés, .nnthnpt. ; '. . _ Comme je VécrivaU dimanche Bretagne et, croya.t-U. se» alliés. , En jugeant le. industriels à tenir 

Toutefois, il n'y a pas lieu de rel compte det instructions mmisté-
ltvrer à un optimisme inconsidéré!rielles contenues dant la circulaire 
Le plan envisagé exigera pendant. précitée, le monde du travail obtien-
les mois à venir, de puissant* îf-ldro un doublé résultat : f Let 
forts de la part de tous les Alliés!représentant» des travailleurs au 
La Grande-Bretagne te trouve pla-l Comité Social pourront faire let oo> 
oa* devant us* rude «preuve. tervationt qu'Ut jugeront utiles ; 

dant la marche au procrée social, 
il ne faut pat s'arrêter Inlassable
ment il faut poursuivre ta tâche ; 
c'est d ce prix que te travail obtien
dra ta place, toute ta place en lais
sant au capital sa place, mait rien 
que ta placé. 

A. LWSLXBOQ. 

Ob»rt*lamé*i»wi*i»*»»ntur 
<v> » » 

D*r 0 * * i ralgw*ii»niaia*«nt 

AVIS 
Par eentertees du tribunal de 

guerre, te* r * * * * r t i * * *nU du 
pays «tent te* noms suivant, 
ont été oondamn** * mort 
pour avoir favoris* l'an nom I 
ou encouragé «te* wanés* bel 
chéviste*, ainsi qu* pour pos
session d'armes prohibé** : 

1. Robert Hanri, de Rosux, 
1. Bove Alexandre, d'Avion, 
3. Louenot Bogr***, d* L****, 
«. Campnin Paui, d'Arras, 
S. Santeme Georges, d * Ron-

vllte-Arraa, 
s. Lunoq Jaeouae, d'Arraa. 
T. François Farnand. d'Arras. 
En la paraonoa «la BOV», un 

dos plu* dangereux ohors «te 
band» a pu être wsuurliné, qui, 

; «n compagnie «ta oxiorua, Car 
! ron, déjà «xécutée eotre-temp». 
; et autre*, a commt» d* nom

breux attentats sur de» mairie», 
de* convmissanau do poltco, dos 

! installation* ferroviaires M «M* 
membre»de l'armée allemande. 
C M attentat* ont été commis 
•ait par Bov* lui-mémo, M U 
sur ses ordres. 

Louohot appartenait au Par
ti communiste illégal M a, 
ainsi qu* Robert, héberge pen
dant un certain temps «ta* ban
dit* oonnus, toi» qu* Camphtn, 
Bodolot, Deilerue et Lefebvre 
dont il savait qu'il» «talent en 
ni»t«*Ml«n d'arme* «t qu'il* M 
livraient é des actes d * sabo
tas*. 

Camp h in «t San terne appar
tenaient do)a depuis t * M aux 
jsunesM* —«nmuntetM illéga
les et étalent notamment char
gés de Is distribution do jour-

| naux communiste*. I n 1*4*. 
i i l * s affilieront * un groupe 

terroriste, furent muni» «ta pis-
totets ot^tte grenade* à main 
et participèrent a «te nombreux 
attentat* et d'autre» »i lmm «t i 
provoquèrent ete* inoondiM. . 

Lunoq a travaillé pour te **r-
vte* d'information ennemi. I l 
»'y tel*** tenter par «ta* pra-
meeeee d* lorte* mmngg d'*r 
gent afin «ta pouvoir oonti-
nuor do cotte taoon son train 
«te vie Insoucieux et indépen
dant. 

François, an o»nn* l *MnM «ta 
eauM, l'a soutenu par tau* tes 
moyens. Tous le* deux déte
naient «gaiement «tas arme* | 
«ta M fait Ils ont, aux auMi, 

poln* 
L M lugament» ont été éxé-

outé*. 
Lille, l* 13 détiamtis 1*43. 

Signé l i E R T R A M , 
Ceneralloutnant 

DE VIOLENTS COMBATS SORT EN COURS 
à la frontière sino-birmane 

Hanoï subit un nouveau bombardement aérien 
Tokio, 14. — On mande du front, Hanoi. 14. — Une dousame de 

de Birmanie qu* dé* troupe» )apo-i bombardiers américaine ont «te taon- dament adrten d'Hanoi qui » ou lten 
— <̂<«— ~o». u courant, ver* 17 h., a 

fait 17» morte H 300 bteseés. d'après 
le communiqué officiel publie lundi. 

américains ont mitraillé 
nement te région d'Hanoi. H* n'ont 
causé aucun dégât dans les installa
tions militaires Japonaises. 

Hanoi. 14. — Le nouveau hlawllgr 

Le c 
s u r l< 

ilma 
front It ilien 

Quartier général du Fuohrer, 1*. — Le Haut 
forces armées allemandes communique : 

Sur te front d l ta l l» du sud, à part une activité «ta oombal teoate, 
ta tourné* * 'Mt dé»«ai»** égateniont hier, calmement sur te «et* «te 
rAartatlcjsse. 

.% isés et 3 163 disparus, soit au total 
Amsterdam. 14. - Dans la suitel18'*"* ^ Ï Ï Î T A - A ^ H * ^ » . ~ « . 

de son discours prononoé à la B a t o S . U*. »*«»* *^i<«F*«1**«*. P5^ 
bre des Commîmes sur les c o m b a t * ! ^ ^MâmTm^éStSLfA • » » 

v?itItrexîi„na1fre* o ^ ' l t v a n c ? de* l*^ \?l*uÏÏS£u^*Té£2L ^ <*«nuta •« « * vait reconnartre que 1 avance d » . . . , n ( u a h ^,JCr?~ « ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

L'actif* de r.T*»i*« 
hmt k Pavàfgpe 

Tokio. 14. — On mande d'un* 
base Japonais* dan* te Pacifiqo*-
Sud qu'une Ttngtam» d avion* en
nemis ont tenté te 10 décanter* tfas-
taquer une bas* japonaise située sur 
les lies Marshall ; tes ahssssnr* Jav 
Jonais décolèrent aussitôt «t réuoi-
rent i abattre cinq des appareils 

Allants et à disperser tes autres. 
Un avion Japonais a été endom
magé. On annonce d'un* autre banc 
japonaise dans le Pacif ique-Bud qu* 
des formations de l'aviation de l'ar
mée Japonaise ititlnnTi*** an Nou
velle-Guinée ont à nouveau attaqué 
le 11 décembre avec une grande effi
cacité l'aérodrome ennemi d* Mara-
BasB*. provoquant de vastes incen
dies dans tes matai)atim* mintairea. 
En outre quatre avions ennemi* ont 

armées alliées en Itale, au cours des 
et 4e mois de la campagne n'avait 

« paa tout i fait parcouru des dis
tances aussi sensationnelles » que 
dans les deux premiers mois- Eden 
l'a expliqué en disant que l'on était 
arrivé maintenant dans la partie la 
plus étroite d* la péninsule italien
ne, où les Apennins s'étendent pres
que d'une cote à l'outre. Là où il n'y 
a pas de montagnes, elles sont rem
placées par des rivières qui ont dé
bordé et les Allemands profitent 
excessivement bien de ces avan
tage*. 

Les pertes des « Alliés » 
d'après Edes 

Amsterdam, 14. — Le service d'in
formations britannique annonce que 
Eden a fait connaître aujourd'hui. 
à la Chambre de* Communes, le 
chiffre des pertes anglo-américaines 
dans les combat* en Italie 

Depuis te Jour du débarquement 
jusqu'au 38 novembre, les Britanni
que* ont perdu 3 213 tués. ».7O0 bles-

ble 10 648 hommes. 

Rome. 14. — La radio républicaine 
fasciste annonce l'arrestation de M 
Bennlni. ancien ministre de* tra
vaux public*, et du général 
dro Padovml. 

— On mande «te Genève. 
Londres : 

La construction aux Etats-Unis 
Amsterdam. 14. — On mande ded'un nouveau typ* d* « fort «rama 
„ _ „ , h » v«-_~v. u-,u— ™„ i _ volante » a été arrêtée à la suit* 
îyrouth à lagence Router que tos^,^ ^ ^ q m , ^ ^ . j ^ , , „„„ 

pourparlers entre les gouverne-1 usine* dé la Société « Wright ». 
ments libanais et syrien M sont Environ 8.000 des 40.000 ouvrier* 
terminés. On précise * Beyrouth!0111 ^ ^ J ? 1 YS?L "^HïîSÎ 
qu'une identité de vues complète étd^utre»0111**' 
été réalisée en ce qui concerne la 
politique * suivre 

M. B0NNAF0US 
peuple* du Sud-Est européen, qu'ils 
ee suicident, et qu'est-ce qui auto
risent M. Hull A poser de telles en-

T Certainement paa la si
tuation générale de la guerre. Elle, 
n t a p M n o ^ p ^ ^ ^ ^ R o o - l ^ pjgjaàljgé 1 » r C U l l i o n 
Caire, d'une capitulation du Japon, 
•pré* te* brillantes victoires de ce
lui-ci. obtenues dan* le Pacifique 
Sud. La réponse aux déclarations 
de M. Hull a été donnée par M. 
Von RJbbentrop dan* son discoure 
de dimanche, qu'ils viennent, nous 
sommes prêts et nous les recevrons 
comme il convient ». 

M. U V A L 
S'EST ENTRETENU 

AVEC M. ABETZ 
Vichy. i«. — L» chef du gouver

nement, variant de Paris, est arrivé 
à Vichy à 13 heures. 

Au cours de son séjour à Paris, 
le président Laval a reçu le préfet 
de la Seine, le préfet de police, le 
président du conseil municipal de 
Paris et a conféré avec plusieurs 
ministres. 

Le chef du gouvernement a traité 
un certain nombre de questions 
d'ordre économique avec les auto
rités d'occupation. 

Enfin, il s'est entretenu avec M 
Abets. ambassadeur d'Allemagne. 

Les musulmans 
de l'Afrique du Nord 
contre le communisme 

Algésiras. 14. — La presse arabe 
su Maroc espagnol reproduit une 
dépèche d'Alger, laquelle se fait 
l'écho de diverses informations par
venues du Maroc et de l'Afrique 
du Nord, annonçant l'organisation 
de manifestations musulmanes aux
quelles assistaient également des 
personnages occupant des positions 
«n vue dans le domaine religieux 
et culturel. Ceux-ci ont répudié les 
principes dissolvants du commu
nisme, qu'ils considèrent comme 
l'ennemi de l'Islam 

Simultanément, ils ont incité 
leurs auditeurs A empêcher l'Infil
tration de la propagande commu 
nlste dan* ces territoires musul
mans et à ne pas se laisser attirer 
par de belles promesses de la part 
de propagandistes communistes 

ose» 

LES HLS DU ROI 1BN SEOUD 
REÇUS PAR DE GAULLE 

Tanger, 14. — Avant de M rendre 
à Tunis, le* prince* Payval et Kalid 
fus du roi Tbn Seoud. ont séjourné 
é Alger, où ils M «ont entretenus 
avec de Gaulle. 

11 avions " alliés*9 abattus 
au-dessus du nord-ouest 

de l'Allemagne 
quartier générai du Fuehrev, 14, — 

L* Haut Oosnsaanéeaseat de» force» 
aimée» allemande» communique : 

De* lormatlen» de bembovdlera en
nemi*, opèrent à la faveur «te brouil
lard M d'épela nuages, ent survolé 
hier é miéi, le nord-eueet de l'Alle
magne, 

De n 

et «a*le»ivée Muteront «V 
•ten* te» quartier»» habitée de diffé
rentes leeeltté». 

11. appareil» ennemi» ant été «bat
tu». 

La nuit dernier» de» aviene «te h*r< 
eélsiwsnt ennemi* ont tasaté «tel bom
be* d*n* i» boas In inatettrtel rhé. 
— aaasjpMlhte. 

de la corporation 
agricole de la Somme 

Amiens. 14. — M. Msx Bonna-
fous. ministre secrétaire d'Etat à 
l'Agriculture et au Ravitaillement, 
a présidé aujourd'hui l'assemblée 
de la corporation agricole. 

La réunion a été ouverte, au Cir
que d'Amiens, par une allocution de 
M. Pointler, syndic national et syn
dic régional de la corporation agri
cole, qui a rappelé que la corpora
tion réunissait 16 minions d'agri
culteurs sur les 18 millions que 
compte la France. 

« La corporation, a dit le ministre 

les trusts dont l'agriculture a trop 
souvent souffert » 

Le ministre a déclaré ensuite que 
s'il n'est pas du ressort de te corpo
ration d'assurer le ravitaillement 
du pays, les paysans toutefois ne 
peuvent se désintéresser de ce pro
blème. Assurer la subsistance ne* 
villes est une obligation à laquelle 
ils doivent M soumettre. 

En terminant, le ministre a affi--
mé avec énergie que la Fiance doit 
pouvoir compter sur la paysanne
rie pour faire face à l'anarchie san
glante qui commence i s'instaurer, 
n a souligne, enfin, que tes atten
tats qui désolent certaines régions 
sont pour la plupart des règlements 
de comptes individuels 

« C'est la paysannerie qui formera 
le noyau qui résistera à toutes les 
tempêtas ». conclu M. Bonnsfous. 

Arrestation d'un ancien 
italien 

Accord complet entre 
la Syrie et le Liban 

La production 
d'un nouveau type 

de forteresse volante 
arrêtée par les grèves 

aux U. S. A. 

plusieurs millier* 

MORT DE M. BALAY 
ex-chef de U MutfM 

de la Garde 
M. Guillaume Balsy, chef, hono

raire de te musique dé te Oarde 
républicaine, est décédé, lundi ma
tin, à l'âge de n ans. dans sa villa, 
près de Ploujean (Finistère). 

Il avait dirigé la première musi
que militaire de France, de 1911 
A 1*37. 

UÎŒ MISSION MILITAIRE 

SOVIÉTIQUE AUPRÈS DE TTT0 
Stockholm. 14. — Le service d'in

formation* soriétiquM publie une 
mtee au point officielle de Moscou 
sur les événement* qui M sont pro
duits dans le camp des émigré* you. 
goatevea. dan» laquelle 1TJ. R. S. S. 
déclare encore une fois reconnaître 
le comité Tito. 

Le général Mikaelovltch. par con
tre, a été tout simptenssnt éeooduit. 
Le gouvernement soviétique * déci
dé d'envoyer une mission militaire 
auprès de Tito. 

Près de deux millions d'enfants 
vont être conviés à fêter Noël 

par le Secours National 
Paris, 14. — Au cours d'une con

férence de presse présidée par le 
colonel de Periet. représentant le 
chef de l'Etat, l'action du Secours 
National pour le Noël du Maréchal 
e été exposée comme suit : 

Pour la quatrième fois depuis 
l'Armistice, le Secours National est 
appelé à grouper les Jeune* qu* 1* 
guerre et se* suites ont le plus 
affecté* ; ceux dent le papa ne re
viendra plus, mort au champ d'hon
neur ou sous tes bombardements, 
ceux dont le père est absent, pri
sonnier ou travailleur «n Allema
gne, ceux dont le foyer a été dé
truit, enfin les évacues. 

Près de deux millions d'enfants 

A PROPOS DE L'EXPOSITION QUI SE TIENDRA A LILLE 
DU 4 AU 23 JANVIER 1944 

Les miracles de /a science 
Sou» 1* signature de notre excel

lent confrère. M Lucien BAUCHAT 
Nord Industriel s consacre son 

article de fond a l'e Exposition d» 
matières et produits modernes ». or
ganisée par le Commissariat Générai 
aux économies oe matières, exposl-

qul doit se tenir è Lille. Palais 
des Beaux-Art», du 4 au 23 janvier 
1944 '̂ouverture prévue au 18 dé 
cambre 1941 est donc reportée). 

Science et Écwwtaie 
« Cette exposition — écrit M. Bau-

chai — obtiendra un oros succès de 
ourtoasté pour plusieurs raisons .-
d'abord, parce que la Région eu Nord 

une population industrielle très 
tse qui s'intéresse toujours à une 
inifestetion qui peut avoir pour 

thèmes principaux celui de la Science 
celui de l économie ; ensuite. 

que nos C.O. et otlices de répartition, 
tant décriés, ont su tout d» même 
nous organiser, dans la pénurie II 

» L'eqrpositton de LWe, poursuit M. 
Bauehat. nous montrera comment 
notre pays a lutté oontre le paspii-
ajt de matières, réélise des écono
mies par réduction de matières 
comment il a organisé le remplace
ment des produits rares par d'autres 

't disponibles. 
__ m«ni/««a»*pn sera quand même, 

malgré les difficultés actuelles le té-
moignaçe vivant de le puissance de 
nos industries du Nord, de leurs ca
pacités et de leurs espoirs La plu
part des bureaux reaioneux d'oroant 
serion (U y en a une vingtaine) g 
auront leur stand dans l—gaali appa
raîtront les études. 

Les étivJes 
Celui de» houillère» nous rappellera 

comment elles ont tu tirer parti des 
fabrications de synthèse «te* Msega 

tés de l'asote. de l'alcool methyUaue 
det carburants. Il nous indiquera que 
le traitement des sous-produits de la 
notttUe a conduit à la production 
d'huiles industrielles et que les auto
gènes et les autos de tourisme ont 
trouvé en no* charbonnage» vn con
cours précieux. 

Notre grande industrie textile de 
Roubaix-Tourcoino nous montrera 
que la rayonne. le lanitai, la fibra-
ne et d'autres textiles nouveaux sont 
capables de pourvoir é toutes les né
cessités d'ordre vital, comme de ré-

vrobléme» teehnioue» et «ocmomujues 
résolus dans l'emploi des métaux non 
/err»ux surtout ; les résultats obte
nus dans les substitutions par l'alu
minium et ses alliaots. les possibilité* 

Le» matières eéramiêrues et le verre 
comme matières de substitution des 
métaux, (on fabrique des radiateurs 
du tuyères, des robinet*, des vannée, 
ete en porcelaine dure) ont donne 
d excellent* résultat*. 

s Pu verre on retire des tissus de 
décoration inflammable!. Le baie, te 
cuir les metérlauz de construction 
le» vieilles matières et déchets, ete... 
ont pu s'adapter aux exige ne*» des 
temps présents ». 

rosi* ces produit* — nous les ver. 
ronr à cette exposition — ont été tra
vaillés pour satisfaire aux besoin* et* 

Ainsi qu'on s'en rendra compte et 
pour reprendre la conclusion de 
notre confrère : < Le monde infini. 
mie de te biologie ,- le monde ete* 
mie. de te biologie ; le monde êtes 
chercheur», de ta découverte, n* can
nait pat de ragot » / 

vont «tre convié» à fêter Noël. A 
Paris comme dans le plus modeste 
hameau, les représentant* du Se
cours Nstional, secondes par d'in
nombrable» bonnes volonté*, s'ef
forceront de donner beaucoup de 
Joie. 

fil l'on faisait te compté d* e» 
que représente fln»wKl*»ement un 
Noël du Secours Nstional, on arri
verait à un total d* plu* d* M mil
lions de francs. 

Il fallait que ce Noël 1943. malgré 
les privation*, fut, pour te* petits, 
un bon Noèl. Le cabinet du chef de 
'.Etat a puissamment aidé te Se
cours National, et te chef du gou
vernement a adressé un praiisnl 
appel aux préfets pour qu* les re
présentants de tous te* "T"1**"— 
officiels et privés unissent leur* 
effort* A ceux de l'oeuvre. 

D'autre part, le ministre secré
taire d'Etat à l'Education nationale 
a sollicité instamment tes écoliers. 
De son coté, le secrétariat général 
A la Jeunesse montre la plus grande 
activité. Partout, la collecte des 
Jouets de la Quinzaine des Jeunes 
continue. A cet égard, U y a lieu de 
mettre plus spécialement en relief 
le geste des enfant* de IUSIIMWIIW* 
collectivités marraines au profit de 
ceux de leurs filleules sinistrées : 
Pert» pour Dunaerqu*. la Seine pour 
la Meuse. Angers pour St-Nasaire 
la Seine-et-Marne pour Lorient Un 
appel du Secours National aux élè
ves de* écoles communale» a été 
lancé dans ce sens. 

Des prisonniers 
arrivent 

à Compiègne 
Cojnpiègne. 14. — Deux nouveaiot 

convois de prisonniers repatrié» 
«ont arrivé*, aujourd'hui, é Oompie-
gne. Le premier, qui est entré en 
gare à 1 h. 40. comprenait 703 rapa
triés des Stalags XVII et XVTH. 

LA GRIPPE SÉVIT 
AUX ÉTATS-UNIS 

Lisbonne, U — Le 14 
on mande d* New-York que l'éat-

: t^iliisn» 
ment aux Etats-Unis set en vote ete 
a'étendre à de nuuihriMH via**. 
nés Etats-Unis de l'Est 

On compte a, W«ahta»r»on Me te» 
malade*, dont [il n «tel lis aeaestWag 
du i 
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